
 Le programme d’IA de «The Next Rembrandt» avait 

été entraîné à reconnaître et imiter la facture du maître 

à travers l’analyse de 346 de ses tableaux. L’image 

numérique générée avait ensuite été transmise à une 

imprimante 3D qui avait travaillé par couches pour 

donner du relief au tableau.

Depuis l’irruption de ce nouveau chef-d’œuvre 

artificiel, une série de services en ligne accessibles à tous 

se sont développés, dont le plus connu, mais aussi le 

plus opaque, se nomme DALL·E, contraction du peintre 

surréaliste et du robot de Disney. La version bêta de 

DALL·E 2 a fait sensation en avril 2022. Sa maison mère, 

l’association OpenAI fondée en 2015 à San Francisco 

– avec les milliardaires Elon Musk (parti en 2018) et 

Peter Thiel en bonnes fées dans son comité –, défendait 

à l’origine une intelligence artificielle en code source 

ouvert censée bénéficier à toute l’humanité. Depuis 

2019, l’association à but non lucratif s’est transformée 

en entreprise mercantile et maintient le secret aussi 

bien sur ses codes que sur la vaste bibliothèque d’images 

qu’elle utilise pour entraîner son programme. Gérant 

avec habileté le lancement de son nouveau produit, 

OpenAI a d’abord réservé son accès à quelques centaines 

d’invités qui ont inondé Twitter d’images produites sur 

l’interface, suscitant les superlatifs. Désormais, il est 

accessible à tous. Par rapport à la première version du 

programme de 2021, DALL·E 2 offre des images en plus 

haute résolution. La nouvelle fonctionnalité d’inpainting 

permet de remplacer une partie d’une image par une 

autre, par exemple un chat par un chien. Surtout, un 

saut qualitatif s’est produit dans la compréhension par 

l’IA des relations entre différents objets, ce qui permet 

de générer des images aux scénarios complexes.

D’autres services comme Midjourney ou Stability AI 

concurrencent DALL·E en offrant des performances diffé-

rentes. «Selon mon expérience, lorsqu’on leur commande 

des photographies, DALL·E va fournir d’excellentes images 

photoréalistes contemporaines, de type images Stock, 

alors que les productions Midjourney évoqueront plutôt 

la photo vintage à dominante noir et blanc. On obtient 

en revanche des résultats plus solides dans le domaine 

de l’illustration avec Midjourney», juge le photographe 

Mathieu Bernard-Reymond, qui a travaillé avec ces pro-

grammes pour produire les images de ce magazine. Ces 

variations sont liées à la base de données avec laquelle 

l’IA a été entraînée, mais aussi aux biais inscrits dans 

les codes de ces machines.Abracadaprompt

Tous ces services fonctionnent par l’introduction de 

commandes textuelles, qu’on nomme «prompts», dans 

des interfaces d’une simplicité confondante. On écrira 

par exemple: «Photo studio d’un plat de pâtes sauce 

bolognaise», ou ce «prompt» plus fantaisiste glané sur 

Twitter: «Un informaticien tentant de réparer une tour 

de PC, empêtré dans les câbles de la machine comme le 

Laocoon.» La précision du «prompt» avec des indications 

du style souhaité déterminera le résultat final. «Il y a 

un côté incantatoire; il faut trouver la bonne formule 

dans le grimoire. Quelques éléments de codage peuvent 

affiner le résultat», détaille Mathieu Bernard-Reymond. 

En quelques secondes, la formule magique opère et un 

ensemble de propositions d’images s’affichent à l’écran, 

étonnantes par leur précision, et même, parfois, leur in-

ventivité. Le journaliste Casey Newton du site d’actualité 

technologique The Verge expliquait avoir été bluffé par les 

résultats à sa demande d’un cinnamon roll – une brioche 

à la cannelle – avec des yeux globuleux. «Dans certains 

cas, DALL·E a ajouté une paire d’yeux en plastique au 

rouleau, comme je l’aurais fait. Mais dans d’autres, il a créé 

des yeux à partir de l’espace négatif du glaçage. Et dans 

une proposition, il a fait les yeux à partir de petits pains 

à la cannelle miniatures.» Mignon, mais à quoi d’autre 

que procrastiner au bureau, nourrir des fils Instagram et 

remplir les poches des milliardaires de la Silicon Valley 

ces gadgets compliqués peuvent-ils servir?

Depuis le début de l’été, la presse généraliste 

s’est prise au jeu du «prompt». Des magazines comme  

Cosmopolitan et The Economist ont produit leurs premières 

couvertures par IA. Des commentateurs ont alors an-

noncé la mort prochaine de certains modèles d’affaires 

et professions créatives, à commencer par les banques 

d’images, dont se servent les médias pour illustrer un 

sujet d’une image prétexte, mais aussi les illustrateurs, 

voire les artistes. Julien Posture, illustrateur et doctorant 

en anthropologie à Cambridge, a publié une tribune sur le 

site Eye on Design qui dénonce ce pronostic pessimiste. 

Pour lui, cette vision dénote une mécompréhension de sa 

pratique. «Comme illustrateurs, on ne nous demande pas 

de réaliser des cinnamon rolls avec des yeux globuleux, mais 

d’élargir le champ des possibles. En d’autres termes, 
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Une fois l’ivresse de la production 

automatisée retombée, il apparaît 

que ces images s’apparentent à  

des remix. L’IA ne crée rien de neuf,  

mais recombine sous de nouvelles 

formes le contenu visuel avec lequel 

elle a été entraînée
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 Avec Stable Diffusion.

 Avec Disco Diffusion.

 Avec DALL·E 2.

 Avec Midjourney.

 Visuels générés à partir d’un texte grâce  

à quatre services de création d’images par 

intelligence artificielle. Traduction  

du «prompt»: «Un informaticien, tentant  

de réparer une tour de PC, empêtré dans  

les câbles de la machine comme le Laocoon 

- copie en marbre d’un original hellénistique  

datant d’environ 200 av. J.-C., trouvée 

dans les thermes de Trajan en 1506.»

numéro spécial des algorithmes  ont illustré 95%  de ce magazine
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N° Thème Date de parution

T1 MONTAGNE & AVENTURE 11 février

T2 BEAUTÉ (BIEN-ÊTRE) 25 février

T3 MODE 11 mars

T4 JARDINS (OUTDOOR) 25 mars

T5 SPÉCIAL VANITÉ HORLOGERIE 1er avril

T6 VOYAGES (HÔTELLERIE/GASTRONOMIE) 8 avril

T7 À DÉFINIR 22 avril

T8 ARCHITECTURE / URBANISME / MOBILITÉS 6 mai

T9 DESIGN 20 mai

T10 ART 3 juin

T11 ÉTÉ  (VOILE) 17 juin

T12 RENTRÉE LUXE 26 août

T13 MODE 9 septembre

T14 SPORT / HOMMES 23 septembre

T15 BEAUTÉ 7 octobre

T16 HAUTE JOAILLERIE 21 octobre

T17 SPÉCIAL VANITÉ 28 octobre

T18 ACCESSOIRES 4 novembre

T19 LUXE / CADEAUX 18 novembre

T20 GASTRONOMIE 2 décembre

T21 TRENDS / FUTUR 16 décembre


